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Lettre aux Amis du 20 mars 2022 
 

Mardi  15 mars 2022    

La tempête de neige poursuit son avancée dans tout le pays. Elle a atteint ce matin 

l’évêché à Kfarhay, à 410 m.  Tout est blanc autour de nous. C’est un don de Dieu !   

En même temps, nous continuons notre chute libre vers « l’enfer », comme certains 

hommes politiques avaient prédit, et les conséquences de nos crises (économique, 

monétaire, sanitaire et sociale), ainsi que de la guerre en Ukraine, rendent notre 

quotidien plus compliqué et même absurde !  

L’enfer de la guerre en Ukraine brûle tout à son passage et pèse très lourd sur 

l’économie mondiale et même sur l’équilibre politique et militaire. Nous connaissons 
bien ce que cela veut dire puisque nous vivons cette situation depuis 1975. 47 ans 

déjà !!!  

Les grandes puissances (notamment les Américains, les Russes et les Chinois) 

commencent à proposer comme solution la « neutralité » de l’Ukraine ! Le président 

ukrainien n’est toujours pas d’accord. Mais c’est une preuve de plus que la neutralité 

exige une décision internationale.  

C’est ce que nous demandons pour le Liban et c’est ce que Sa Béatitude le Patriarche 

Raï réclame : une Conférence internationale pour le Liban et la déclaration de la 

neutralité du Liban qui est en fait à l’origine de son existence.  

Dans nos détresses cumulées, nous crions avec David : « Vite réponds-moi, Seigneur ! 

Je suis à bout de souffle » (Ps. 143, 7). Et Il nous répond : « Je connais ta détresse et ta 
pauvreté (…) Ne crains pas ce qu’il te faudra souffrir » (Ap. 2, 9-10).   

Tenant à notre foi et notre espérance, nous ne craignons rien et nous pouvons même 

dire : « Nous mettons notre fierté dans nos détresses mêmes, sachant que la détresse 

produit la persévérance, la persévérance la fidélité éprouvée, la fidélité éprouvée 

l’espérance ; et l’espérance ne trompe pas, car l’amour de Dieu a été répandu dans nos 

cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné » (Rm. 5, 3-5).   

 

Mercredi 16 mars 2022  

A minuit, ce fut la fermeture des bureaux du ministère de l’Intérieur chargés d’inscrire 

les candidatures pour les élections législatives du 15 mai prochain. La liste définitive 

publiée par le ministère compte 1043 candidats dont 155 femmes (14,8%) pour 128 

sièges à pourvoir !!!! En 2018, il y avait 976 candidats dont 111 femmes (11,3%). Le 
nombre des candidates reste minime si l’on considère les promesses annoncées à 

plusieurs reprises par les différents partis sur la scène libanaise en vue d’une meilleure 

parité !  

Les partis et les candidats ont jusqu’au 4 avril pour déposer leurs listes.    

 

11h00 : Je suis en réunion avec Sa Béatitude le Patriarche Raï à Bkerké. A l’ordre du 

jour deux questions :  

1- Finaliser le programme de la visite du Cardinal Mario Grech, Secrétaire général 

du Synode des Evêques, au Liban (du 30 mai au 6 juin 2022) ;  

2- Établir l’ordre du jour du synode annuel des Évêques maronites (du 8 au 18 

juin 2022).   
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Jeudi 17 mars 2022  

9h30 – 12h30 : J’ai pris part à la réunion mensuelle du Comité Exécutif de l’APECL 

(Assemblée des Patriarches et Évêques Catholiques au Liban).  

Nous avons discuté des préparations de la prochaine session ordinaire de l’APECL de 

novembre prochain qui aura pour thème « la célébration du Jubilé d’argent de 
l’Exhortation apostolique ‘Une Espérance nouvelle pour le Liban’ du Saint pape Jean-
Paul II (1997), et le dixième anniversaire de la visite du Pape Benoît XVI au Liban 

(septembre 2012).  

16h00-18h00 : J’ai présidé la réunion du Comité patriarcal maronite du Synode des 

Évêques Rome 2023 sur la synodalité à l’évêché de Sarba, chez Mgr Paul Rouhana.  

A l’ordre du jour :   

1- Un tour de table sur le parcours synodal dans les diocèses et les Ordres 

religieux ; 

2- Les suggestions pour la rédaction de la synthèse des travaux dans les 

diocèses, et du rapport final du Comité patriarcal ;   

3- La célébration de clôture de la première phase dans notre Église patriarcale, 

ou célébration pré-synodale ;  
4- La visite du Cardinal Mario Grech au Liban.  

 

Vendredi 18 mars 2022    

16h00 : Comme tous les vendredis de carême, je tiens à rendre visite aux différentes  

paroisses du diocèse. J’accompagne ce vendredi le Père Antoun Nohra dans ses trois 

paroisses de montagne – Sghar, Jrabta et Abdelli – pour célébrer avec lui la Messe et 

la prière liturgique du vendredi avec la procession de la Sainte Croix. J’assure ainsi 

une proximité avec les fidèles qui viennent nombreux prier et tiennent à exprimer leur 

foi et leur espérance malgré la situation catastrophique que connaît notre pays. C’est 

une leçon de courage qu’ils nous donnent, à nous évêques et prêtres, et nous incitent à 

poursuivre notre ministère dans le dévouement, le silence et la totale confiance en la 

Providence à l’exemple de Saint Joseph, que nous fêterons demain.  
 

Samedi 19 mars 2022, fête de Saint Joseph  

9h30 : Sa Béatitude le Patriarche Raï quitte Bkerké pour l’Égypte où il effectuera une 

visite pastorale aux Maronites et aura des rencontres officielles avec les responsables 

égyptiens, notamment le président Sissi, et les autorités religieuses coptes et 

musulmanes, notamment le Pape copte Tawadros et le grand Imam d’Al Azhar 

Ahmad El Tayyeb. Sur son chemin vers l’aéroport, il est passé à Baabda pour saluer le 

président de la République le général Michel Aoun qui devra quitter demain pour 

l’Italie où il rencontrera Sa Sainteté le Pape François au Vatican le lundi 21 mars, 

ainsi que le président italien M. Sergio Mattarella et les responsables.   
Sa Béatitude avait présidé hier en fin d’après-midi, comme de coutume, tous les ans, 
la célébration de la Messe au Collège Saint Joseph des Père Lazaristes de Antoura.  

Du fait de son absence dimanche de Bkerké, il avait fait passer ses messages religieux 

et politiques dans son homélie.  

En effet, il a d’abord commenté « le rôle de Saint Joseph dans l’histoire du Salut et 
rappelé les 7 titres que Sa Sainteté le Pape François avait donnés à Saint Joseph dans 

sa Lettre apostolique ‘Patris Corde’ du 8 décembre 2020 - Père aimé, Père dans la 
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tendresse, Père dans l’obéissance, Père dans l’accueil, Père au courage créatif, Père 

travailleur, Père dans l’ombre » ; et il a incité « les chrétiens et les Libanais à suivre 

son exemple ». Il a ensuite appelé « les Libanais à profiter des élections législatives du 

15 mai, qui constituent une occasion réelle de changement, pour renouveler la classe 

politique et espérer renouveler le pays ». « C’est pourquoi, nous voulons des députés 
qui militent pour l’indépendance et la souveraineté, pour des projets de neutralité et de 
décentralisation administrative élargie ; des députés qui collaborent à la convocation 

d’une conférence internationale pour le salut du Liban ; des députés qui réclament 

l’établissement de l’État civil qui sépare entre la religion et l’État ; des députés qui 

refusent tout armement en dehors de celui de la légalité de l’État dans l’institution de 

l’Armée libanaise ; des députés qui inspirent la confiance aux deux communautés 

arabe et internationale ».   

10h00 : J’ai célébré la Messe pour la fête de Saint Joseph au Collège des Pères 

Capucins à Batroun.   

Je dois beaucoup en effet aux Pères Capucins qui m’ont accueilli enfant avec mes trois 

frères, dans leur orphelinat de Abey, au cœur du Mont Liban, pour six ans, et nous ont 

« couvés » avec tendresse et éduqués dans la foi et les valeurs chrétiennes en nous 
ouvrant les portes de l’avenir.  

J’ai cité dans mon sermon « les qualités de Saint Joseph et de Saint François d’Assise, 

leur fondateur, que nous avons à imiter aujourd’hui et en tout temps pour répondre à 

l’appel de Dieu et devenir saints comme eux ». J’ai cité les deux Pères capucins 

libanais, Léonard Melki et Touma Saleh, qui seront béatifiés le 4 juin prochain au 

Liban ». Et j’ai conclu en disant : « Chacun de nous, dans les détails de sa vie 

quotidienne, peut devenir saint, même au milieu des tempêtes et des souffrances. Nos 

saints que nous vénérons se sont sanctifiés au cœur des guerres que vivait leur peuple : 

Saint Charbel, Saint Nématallah et Sainte Rafqa, durant la guerre de 1840-1860 ; le 

bienheureux Estéphan Nehmé, les trois bienheureux capucins – Yaacoub Haddad, 

Léonard Melki et Touma Saleh - durant la Première guerre mondiale. Il est certain que 

la guerre que vit notre peuple libanais depuis 1975, 47 ans, donnera elle aussi des 
saints que l’Église proclamera en son temps. Nous restons donc fermes dans notre foi 

et notre totale confiance en la Providence, et nous portons notre espérance en Celui 

qui chemine avec nous, Notre Seigneur Jésus Christ, et ne cesse de nous dire qu’Il est 

avec nous jusqu’à la fin des temps et que la résurrection est proche ! ».  

 

Dimanche 20 mars 2022, Dimanche du Fils Prodigue selon notre liturgie       

En lisant l’évangile du jour (Luc 15, 11-32), j’ai médité sur le Père plein de tendresse 

et de miséricorde et le fils qui se repentit et décide de rentrer chez son Père.  

Je me suis demandé avec mes frères libanais : sommes-nous capables de nous repentir 

au cœur de l’enfer quotidien que nous vivons ? Avons-nous le courage de reconnaître 
nos fautes et nos péchés, et de décider de retourner vers Notre Père qui nous attend 
pour célébrer la fête des retrouvailles et nous dire que nous étions morts et revenus à 

la vie ? Nos responsables auront-ils le courage de délaisser leur orgueil et de dire avec 

humilité : Père nous avons péché envers le ciel, envers nos concitoyens et contre toi  ;  

nous ne méritons plus d’être appelés vos fils ? Le Père leur pardonnera, fera la fête du 
retour au bercail et leur donnera une nouvelle occasion pour reconstruire le pays !!!  

+ Mounir Khairallah, Évêque de Batroun      


